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INTRODUCTION

Au Sénégal, .le Il
cultures céréalières du E:
l'hectare de cette culture
et parmi tant d'autres cause
sols milicoles, le déséqui
productivité des variétés 1
ou/et mal adoption des résul

L'objectif princip
de matériel végétal ayant 1
différentes zones de culture
facteurs de production
tec&logiq&s et nutritionne

L'hivernage 1991 a
mois de Juillet et Août
abondantes en Septembre et
déficit généralisé des pluie
cycle avec les dernières plu

Pendant la campagn

ont concerné essentielle]
Amélioration variétale (SC
phytopathologie et l'agronom
des recherches sur le
(Bioclimatologie, Technolog
semences...) ont été eff
programmes mais toujours
Donc nous ne parlons pas ICI. .
Les volets des activités du

1") Activités de reche
2") Voyages, séminaire
3') Rapport, publicati
4") Animations scienti

1 constitue une des principales
YS. Cependant les rendements à
ont très faibles en milieu paysan
> on peut citer la dégradation des
ibre de l'écosystème, la faible
;ilisées  par les pays@%t la non
ats de la recherche.

1 du programme mil est la création
ie bonne productivité, adapté aux
très stable, valorisant bien les

!t ayant des caractéristiques
les satisfaisantes.

été atypique : retard des pluies,
très secs, pluies tardives e t
ktobre. C'est pourquoi malgré un
> les plantes ont pu boucler leur
E?S.

1991, les activités du programme
5nt les domaines suivants :
.ection),  l a malherbologie, la
e. Cependant, il faut signaler que
mil dans d'autres domaines

e post-récolte, Production des
:tuées dans le cadre d'autres
collaboration avec le Prog-mil.

des résultats de ces recherches.
rogramme ont été essentiellement :

:he à proprement parler
, Ateliers et symposia
n
iques, Encadrement et format ion.



1 - ACTIVITES DE RECHERCHE

I.1 - Malherbologie

L'objectif prir

d'identifier la contrainte

proposer des solutions tecl

Les actions de

1991 ont porté sur :

- des prospection

pays ;

- des essais de

contre S. hermo

- désherbage chi

Souna.

1.1-l - Frospect:- -

Le but de ce2

répartition, 1 'adaptati.on,

differentes espèces para

botaniques faites dans le

de Tamba que :
- à l'exception I

infestations par Striga c

celles observées en 1990,

1989 ;
\- a la fin du

hermonthica etait  encore E

levée massive mais tard

Septembre et d'octobre.

ZFFECTUEES EN 1991

:ipal de cette opération e s t.

enherbement en milieu paysan et de

iiques  pour sa maitrise.

echerche menées durant

3 et enquêtes de Striga.  à travers le

l'hivernage

techniques culturales pour lutter

thica sur le mil souna ;

lique  de S. hermonthicn sur le mil

,ns

prospections était de voj r la.

la gamme d'hotes:,et  l'importance des

ites. Il ressort des excursions

Bassin Arachidie'r  et dans la région
,2

".('

e quelques poches bien isolées, les

it été plus ou moins identiques a

ont moindre par rapport à celles de

cycle biologique des ceréales, Sl

t pleine végétation G. cause de leur

ve dûe aux dernieres plu i es c-i e
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1.1.2  - Enquêtes $trigas

Ces enquêtes sont le prolongement technique de
celles effectuées depuis 1986 dans les communautes
rurales de Kaymor (Thysse).

des variables
écologiques et des caractériser,
avec précision, celles qui sont actives dans la definition des

Des résultats enquêtes on peut retenir :
- des mais tardives de Z-I

hermonthica sur céréalières ce qui a entraîne un
faible impact de sur la production céréalière ;

- la faiblesse émergences ou mieux l'absence de
Si hermonthica parquées au moment de la
saison sèche.

1.1.3  - Techniques7 culturales pour lutter contlx
S.hermonthica

Le but de ces était d'évaluer l'efficacité de
plusieurs modalités de et de mettre en évidence
l'intérêt de la rotation mil-arachide dans la réduction du
potentiel infectieux du so

Deus essais de durée ont été implantés sur des
parcelles naturellement par S. hermonthica R ?Tdimb
Taba (C.R Kaymor) et à Tén fou1 (C.R  Toky).

Ndimb Taba l

Dans ce site, le dispositif esperimental  est n 10 n
statistique (sans répétiti n)

"

et le facteur etudié est l'effet.
des successions culturales sur l'émergence du Striga.

Il ressort des c mptages de Striga émergés une legére
augmentation du nombre de

s

Striga dans le traitement (3 ans
d'arachide + 2 ans de mil confirmant ainsi les résultats des
essais en pots faits en 19 0 et 1991.



Une comparaison

rendement montre un effet
ce qui concerne la product
production de grains: + 26

Tenéfoul
L'essai est un

facteurs sont : séries
culturales.

Il ressort des c
traitement l-D1 (4ans  suce
nombre de parasite tres
différentes composantes d
appréciable par rapport i
binages).

1.1.4 - Lutte&- -

Le but de cet
désherbage chimique de S.
et des combinaisons de p:
phase souterraine de germi

L'essai a eté ir
Kaymor à Ndimb Taba sur
hermonthica.

Le dispositif
comportait:

4i
des différentes composantes dU

>ositif  du traitement 2 du moins en
.on de matière sèche : + 49 % et la
K,

plan en split plot et dont l-es
de désherbage et les successions

lmptages  de Striga émergés dans le
mssifs de mil t 2 sarcla-binages) un
élevé. Mais, une comparaison des
rendement ne montre pas de gain
l-Dz t.4 ans de mil t 3 sarclo-

nique contre S. hermonthica

tssai était de mettre au point le
ermonthica en testant des herbicides
2duits  qui puissent agir durant la
ation du parasite.

>lanté dans la communauté rurale de
n sol naturellement infesté par SS

experimental, en split plot,

- un herbicide SP~IAI  (4 doses) et l'urée (3 dosesf.

Il ressort des
5
omptages de Striga émerges et des

observations sur les compo antes du rendement que :

- dans les ions de l'hivernage 1991, 1'"effet
retard" sur l'émergence de S. hermonthia
constaté au n'a pas été très perceptible
dans l'essai ;

- l'emploi de cet herbicide SPIAl,  anti-germinatif, a
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sensiblement réduit le nom re
interlignes, zones plus to chées
une émergence plus importan e bien que tardive dans les poquets
ou leur voisinage immediat
l'herbicide localisée dans
etre  lié à une faible
faible remanence ; :

des plants de Striga dans les
par le désherbant. Cependant

a ét& remarquée. Cette action de
le temps et dans l'espace semble

diffu ion du produit dans le sol et à sa

- bien qu'il n'y a pas d'effets statistiquement
significatifs dûs à l'urée, ce produit a eu un effet positif
sur le comportement de la culture en générai et SUI- 1 a
production des grains et sur le poids de 1000 grains en
particulier ;

- une absence d'intéraction  entre herbicide et urée ;
- inventaire des parasites naturels des espèces de
Striga,

1.2 - Sélection

L'objectif de sélection est de créer des
varietés de 65, 75 et 9 j productives e t. adoptées aux
principales zones de Centre-Nord et Centre--
Sud).

Des actions ont 'té menees en contre saison et en
hivernage, en pluvial (Dam  ey,

b

Nioro et Louga)  et en irrigué
(Thiago  et Fanaye).

1.2.1  - Essais de b ontre-saison

L'objectif de
du matériel nain et de
conditions de culture

est de tester l'adaptation
taille en contre-saison dans les
de la region de Saint-Louis.

Vingt entrées naine et 10 variétes de

grande taille ont été es à Thiago dans un dispositif en
blocs, complétement  randomi répetition.



Les résultats obtei

* Taille naine :
- il y a une di

entrées pour tous les caractl
- toutes les entr

cativement plus précoces que
- l'entree 23 DAE

performante que toutes les
6361 kg/ha (131,5  % du témoil

- une forte produc
qui semble expliquer leur su

* Grande taille : I

us ont i!té les sni\rants :

Fférence significative entre les
res observés ;
ies introduites ont été signifi-
GAM 8201 (témoin) ;

: 086 a éte significativement plus
rariétés et a eu un rendement de
1 ;
tion d'épis chez les hybrides, ce
ériorité par rapport aux variétés.

- il n'y a pas de differences statistiquement signi-
ficatives entre les rendements des variétés ;

- arithmétiquement la variété ITMV 8304 a été la plus
productive (4524 kg/ha),  suivie de Sonna 3 (3444  kg/ha)  et de
IRMV  8402 (4215 kg/ha).

Par ailleurs, lees tests de dégustation, effectués sur
68 A x mls, GB8735 et SO na

.t
3, ont montré que toutes les

farines ont été bien accept'es.

1.2.2  - Essais de ll'hivernage

Pendant l'hiverna e 1991, plusieurs essais ont été
menés en conditions pluvial

L
s et irriguées.

1.2.2.1 - JIssalis  en pluvial

Ces essais ont 4 oncerné, l'éval~iation  du matériel
local., de matériel de sélection et les tests de rendements
initial et avancé,



Les résultats obtenus sont les suivants :

*
. 12 entrées ont été documentées et retenues pour

leur utilisation

* Evaluation du matériel de sélection : FI, Fz, F3, F4
. Plusieurs entr$es composées de FI (191, F2 (60

plantes individuelles F3 (191 plantes) et F4 (26 plantes) ont
été sélectionnées. Ces &lections vont être avancées en
génération.

* Essais de rendement
. PBm.2 (provenant des pays de l'Afrique de l'Ouest)

.* aucune des variétés, n'a été significativement supérieure à

Souna 3 aussi bien à Bambey qu'à Nioro. Cependant, les variétés
qui ont eu des rendements les plus élevés ont été ICMV 91203
(2204 kg/ha)  et ICMV-IS 8821.7 (2325 kg/ha)  à Bambey et à Nioro,
respectivement. Par ailletrs, Souna 3 s'est montrée plus

sensible au mildiou que toutes les autres. Quatre des
meilleures entrées ont été retenues pour une réévaluation.

. Rendements init:.aux : A Bambey et à Nioro, il y a
une différence significative entre les entrées pour le
rendement. A Nioro, l'entrée la plus performante a été CSM 34
(2870 kg = 123,5  % de souna.)  suivie de ISMI 9101 (2492 kg/ha)
et de ISMI 9103 (2457 kg/ha).  En outre, toutes les entrées orrt
été plus précoces que Souna 3.

A Bambey,
plus performantes que

ISMI 9102 et ISMI 9101 ont été

A Louga, il n'y a pas de différence significative
entre les rendements des 8 entrées testées. Cependant, SOSAP
588 s'est classée première (:8 % de plus que IBV 8004, meilleur '
témoin).

CMS 34, ISMI 9102 d'une part et GB 8735,
ICTP  8203, SOSAP 588 et CMV SD 87002 d'autre part seront
reconduites à Bambey, et Louga respectivement pendant
l'hivernage 1992.



. Rendement ava- -
inters ites (Bambey et Niort
ont étEit ICMV IS 88 224, IC
il n'i, a pas de differenc
mGme été supérieure arithmi
réévalué pendant l'hivernag

1.2.2.2 - Ess;

L'objectif de ces
pour leur rendement dans 1
du Fleuve pendant la saison
Ces essais sont menés à Fan

- rendement inil
hybrides et variétés) ;

- rendement avant'
trois varietés de taille na

Les résultats son

* Rendement initial
- la meilleure va
- le meill.eur  h:

produit 140 % du rendement
- 4 hybrides ont

tifs que la meilleure varié
- sur la base dc

performances, FV 443 x 5#02
:Y 57 028, FV 414 s 57 028 e

* Bndement  avancg  :

- parmi les 3 va:
4th significativement supér
8735, qui avait le meill

ion, ce quid'espkrimentat
1990.

g : Sur la base
les variétés les pl

8

des moyennes
us productives

T 86 305 et SOSAP C 88. Cependant.,
significative avec Souna 3 qui a

iquement parlant. Ce matériel sera
1992 ‘

s en irrigué

?ssais est de comparer les variCtes
< conditions de culture de la zone
1luvieuse.
Te et comportent deux types :
a1 (21 entrees de taille na .i lie

(trois variétés de grande taille t
le ) .

les suivants :

été a été GAM 8201 (témoin)
ride a été PV 443 x 58028 e
? 68 A x EDS (témoin) ;

t a

Sté significativement plus produ<:-
5 (GAM 8201)  ;

observations agronomiques et des
, PV 379 x 086, PV 414 x 086, 68 :1
PV 263 x 57 028 ont été retenus,

étés de grande taille, IBV 8001 a
-ure à ITMV 8304 et devance m@.mP C7N
1r rendement pendant deux annhes
:onfirme  les résultats obtenus en
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- parmi les 3 rées  de taille naine, 68 A s EDS a
été classée première, son rendement est statisti-
quement équivalent aux Il serait souhaitable de recon-
duire l'essai pour les résultats.

1.3 - Agronomie l

Dans cette opération 4 types d'essais étaient menés
en 1991 :

1) les essais itineraires  techniques dans les régions
centrales du Bassin Arachidier ;

2) les essais d'expérimentation multilocale dans le
Nord (Lougaf  ;

3) l'essai de techniques culturales en culture
irriguée dans le Fleuve ;

4) les essais associations mil-niébé en station
(Bambey, Nioro).

L'objectif de ces
- la de techniques culturales appro-

priees ;
- la mise à la des producteurs de paquets

technologiques adaptés à technicité selon les différentes
zones de culttire du mil ;

- l'amelioration es systèmes traditionnels de pro-
duction du mil.

1.3.1 - Essai-'itlinéraires  techniques

Quinze (151 essa s, dont 4 en stations et 11 en
milieu paysan etaient menés 1dans 3 grandes zones écologiques :

-. Centre Nord de Diourbel-Thiès)
. référentiel en station)
, zorlt?  de Ndiéman (4 essais en milieu paysan)

iel en station).* zone de Thilmakha  ( 1 essai reférent
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- Centre (région de Fatick)
. zone de Diofior (3 essais en milieu paysan).

- Centre Sud (région de Kaolack)
. zone de Thyssé- aymor (1 essai en station et 3
essais en milieu aysan)  ;

. zone de Nioro (1
* r

ssai référentiel en station) ;
zone de Ndoffane (1 essai en milieu paysan).

Il s'agissait
la dose de la fumure
techniques culturales

les effets d'une réduction de
combinée à une utilisation de

(semis en ligne, sarclage
précoce, démariage précoce et à1 3 plants/poquet) sur les
rendements des variétés loca es et améliorées.

Les variétés la souna 3 pour le Centre et le
Centre Sud, et 1'IBV 8004 le Centre-Nord. La variété
locale était celle du paysan

Les doses de testées étaient les suivantes :
. 150 kg/ha de en engrais de fond t 100

kg/ha d'urée en
. 75 kg/ha de de fond t 50 kg/ha

.
. fumure paysanne,

De l'analyse des r sultats,4 il apparait :

Dans le Centre et entre Sud,
3 dépassaient sensiblement 1 s
avec en stations et en milie

:

les rendements de souna
rendements des variétés locales

paysan respectivement 1432 et 930
kg/ha soit un gain de 6 % en stations et 12 % en milieu paysan.

Au Centre
locales dominaient
respectivement en
soit une plus-value de 6 à 1

rendements des variétés
ceux de 1'IBV 8004 avec
paysan de 1288 et 613 kg/ha
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réduction de la dose de
Pumure recommandée n'influa pas beaucoup sur les rendements
du mil. La dose recommandée nnait un rendement de 1783 kg/ha

e qui représentait
un gain de 14 % en stations et 12 % en milieu paysan de plus
que la moitié dose.

A Bambey, de 100 kg/ha d'urée uniquement
dose recommandée.

en station et milieu paysan.

1'IBV 8004 et 1'IBMV 8402
a région de Louga

Les principaux rés tats sont :

survenue au stade
floraison avait causé beaucol
meilleurs rendements avec un1

.p de dégâts. L'IBMV 8402 avait les
I moyenne de l'ordre de 500 kg/ha.

- En milieu paysan : Parmi les cinq essais semés, un
seul a survécu des sécheressl !s de début de cycle.

L'IBV 8004 avait lr
Bg/ha contre 777 et 722 kg/1
et la variété locale.

rendement le plus élevé avec 1047
la respectivement pour 1'IBMV 8402

1.3.3 - Essais de*-- techniques culturales en culture
irriguée da: 1s le Fleuve

En contre saison 1
à Thiago sur un sol à struct

- un essai de mode:
- un essai de dose:

191, deux essais ont été implantés
ire sableuse :
de semis ;

~ de fumure.

- -
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a) Essai de modes de s mis,

Il s'agissait d'étud ier les effets sur les rendements
A x MLS, une variétéde 2 variétés de mil

semi-naine (GAM 8201
. plat
. billon

(une va iété naine 68

0) de 3 m des de semis

. terrasse.

1Les résultats mont ent que :
- le rendement

et était de l'ordre de 4020
- il n'y avait

le plat avait donné le meilleur
18 % de plus que le billon et '7

billon).

b) Essai de doses de fumure

L'essai avait po r but de déterminer une dose de
fumure optimale pour la cul ure irriguée du mil sur les mêmes 2
variétés. f

Les doses de fumure testées étaient les suivantes :
. 150 kg/ha de 1-O-21-21 en engrais de fond + 100
kg/ha d'urée en :Ouverture ;

. 225 kg/ha de IO-21-21 en engrais de fond + 150
kg/ha d'urée en couverture ;

. 300 kg/ha de 10-21-21 en engrais de fond t 200
kg/ha d'uree en couverture.

Des résultats, découle qu'il n'y avait pas de
différences significatives les doses de fumure sur le
rendement. Le meilleur était obtenu avec la plus
forte dose (3975 kg/ha).
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c) E s s a i s  d’hivernage~7991

Pour t e n i r

p é d o c l i m a t i q u e s  d a n s  l a

1 9 9 1  a F a n a y e ,  s u r  s o l

c e l u i  d e d o s e s  d e

d i s p o s i t i f  e n  y  a j o u t a n t

semis.

d i f f é r e n t e s c o n d i t i o n s
d u  F l e u v e  Senégal,  e n  h i v e r n a g e

l ’ e s s a i  d e  m o d e s  d e  s e m i s  e t

r e g r o u p e s  e n  u n seu 1
é t u d e  s u r  d i f f e r e n t e s  d e n s i t é s  d e

L e  d i s p o s i t i f  a  é t é  é t u d i é  s é p a r é m e n t  s u r  2  v a r i é t é s :

- u n e  v a r i é t é  d e

t

a i l l e  m o y e n n e  :  GB87-35  ;

- u n e  v a r i é t é  d e  t a i l l e  n a i n e  :  6 8  A  x  M L S .

BESULTATS  ET RECOMMANDATION4

Le plus grand re dement était obtenu avec IA plus
forte dose bien que la diff rente de rendement par rapport À la
premiere dose ne soient as significative avec la \-ariétci:
naine. i

A cause de probl me denivellatjon  de terrain, les
parcelles en plat avaient

:

souffert de la stagnation d'eau
su r tout à la levée. La errasse ava.it donné le meilleur
rendement pour les 2 variétés. La densité de semis optimale
pour GB87-35 était obtenue avec l'ecartement  80 cm s 80 cm.
Pour 68 A x MLS les écartem nts 60 cm s 30 cm et 60 cm s 20 cm
donnaient les rendements les plus élevés.

A l'issue de 2 campagnes d'expérimentation nous
formulons les recommandations suivantes pour la rlilture
irriguée dans la Vallée du 'leuve :

. une fumure raisonnée autour de 150 kg/ha  C!C JO-21-
21 t 100 kg/ha d'urée ;

. un semis à plat, mais s'il : a des problèmes de
nivellement de terrain mieux 'i-aut  adopter le semis
sur terrasse ;

, densités de semis de 60 cm s 30 cm ou 60 cm x 20 cm
pour les variétés naines et. 80 cm  x 80 cm pour les

variétés de -taille moyenne à grande.
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IV - ESSAIS ASSOCIATIONS-

Deux varietés a B (souna 3, IBV 8004) et à Nioro
(souna  3, IBV 8001) avec écartements de semis étaient
associées à une variété de iébé (Diambour).

Les écartements de mil utilisés étaient les suivants:
. écartements de semis de mil 1 m x 0,90  m avec .I
ligne intercalai e de niébé ;

. écartements de s mis de mil de 1 m 50 x 0,90  m avec
2 lignes intercalaires de niébé ;

.

:

écartements de s mis de mil de 1 m 50 x 0,60  m avec
2 lignes intercalaires de niébé.

- Baabey  : l

La géométrie de mis de mil de 1 m 50 x 0,60  m SUIT

IBV 8004 avec 2 lignes de niébé donnait le plus
élevé coefficient surface de 1,18 avec des
rendements en mil niébé de 156 kg/ha.

- Nioro : l

La densité de
appropriée pour les 2
de coefficients

de 1 m x 0,90  m était plus
avec respectivement 1,15 et 1,25
en surface pour souna 3 et IBV

1407 kg/ha de grains de
IBV 8001. Le rendement en

Après
associée mil-niébé,

'expérimentation sur la culture
mmandons pour :

. zone de Bambey :
- variété de mil IBV 8004 ;
- densité de : 1 m 50 x 0,60  m avec 2
lignes de niébé.
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8 La zone de Nioro :
- variété de mil
- densité de sem
ligne intercalai

: 1souna 3 ou IBV 8001 ;
is de mil : 1 m x 0,90  m avec une
re de niébe.

1.4 - Phvtopathologie

Pendant la campag
en pathologie du mil se rés

:ne
,um

1991, les activités de recherche
ent comme suit :

1") Amélioration du sYS terne  de notation du mildiou.

2" ) Etude comparati.veh de différents dispositifs de
crihlage du mil v is -à-vis du mildiou.

3" ) Etude de la variabi lité du mildiou du mil.

bic 1 de sélection pour la résistance4") Criblage du mntér
au mildiou.

5" ) Suivi du mildiou ns les essais en milieu paysan.

1.4.1 - Amélior~~
mildiou

ion du sssteme de notation- - dg

L'objectif est :
sévérité actuelle (tournée
obtenir une "\:ITaie" écl
I'épid&mie) et d'autre pa
proportion de talles infec
plantes infectées tincidenc
travailler en termes d'inci

une part, de corriger l'échelle de
ers les pertes de rendement) polir
.le de sévérité (tournee \-ers
, d'établir la relation entre la
3s (sévérité) et la proportion de
pour voir s'il est raisonnable (312

nce plus facile à évaluer.

La variété 1.1 t i
dispositif est en blocs
repetitions,

sée
camp

est 1 a souna locale * 1. e
etement randomisGs A\. e c -4

- -
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L e s  r é s u l t a t s  m o n t r e n t  : l

1”) l e  c o e f f i c i e n t  d e  c o r r é l a t i o n  l i n é a i r e  s i m p l e

e n t r e  l e  p o u r c e n t a g e  d e  p l a n t e s  a t t a q u é e s  ( i n c i d e n c e )  e t  l e

pourcentage d e  t a l l e s a t t  q u é e s ( s é v é r i t é )  e s t  s i g n i f i c a -

t i v e m e n t  d i f f é r e n t  d e  z é r o

:

un niveau de probabi  1 ité egal  a 1

%. C e  q u i  s i g n i f i e  q u ’ i l  y a  u n e  f o r t e  é v i d e n c e  q u e  c e s  d e u x

v a r i a b l e s  s o i e n t  carrelés  d e  f a ç o n  l i n é a i r e .

1 . 4 . 2  - E t u d e  c o m p a r a t i v e  d e  d i f f é r e n t s  d i s p o s i t i f s -

d e  criblage  p o u r  l a  r é s i s t a n c e  d u  m i l  a u-:
mi Idiou-

L ’ o b j e c t i f comparer t r o i s d i s p o s i t i f s

expérimentaux pour évaluer 1 u r  f i a b i l i t é  p o u r  l e  c r i b l a g e  p o u r

l a  r é s i s t a n c e  d u  m i l

A  c e t  e f f e t , d i s p o s i t i f s  o n t  é t é  u t i l i s e s  :

- d i s p o s i t i f  e n  m i r o p a r c e l l e s ;

- d i s p o s i t i f T E R  “ a m é l i o r é ”  ;

- d i s p o s i t i f  e n des adjacentes.

5  v a r i é t é s

I B V  8 0 0 4 ,  souna  I I I  e t

:  Souna  l o c a l e ,  I B M V  8 4 0 2 ,

L’examen des résulkats  montre :

1”) donnée, il n’y a pas de

d i f f é r e n c e s i g n i f i c a t i v e incidences dans le

d i s p o s i t i f  e n e t  d a n s l e  d i s p o s i t i f DITEE

“amél  ioré”  . d i f f é r e n c e s hautement.

s i g n i f i c a t i v e s  e n t r e  l e s ( s a u f  p o u r  7 0 4 2  q u i  a  é t é

tres  s e n s i b l e )  d a n s  c e s  d e u d i s p o s i t i f s  e t  d a n s  l e  d i s p o s i t i f

en bandes adjacentes.

2 ” )  D e s  variétes  c o m m e  souna  I I I  e t  souna  l o c a l e  q u i

o n t  m a n i f e s t e  u n e  f o r t e  s e n s i  b i  1  i t é  d a n s

bandes adjacentes o n t

0

l e  d i s p o s i t i f  e n

e x t  r i o r i s é une c e r t a i n e r é s i s t a n c e

p a r t i e l l e  d a n s  l e s  d e u x  a u t r e s .

3”) L e  n i v e a u  d e  lmaladie a  é t é  p l u s  é l e v é  d a n s  l e

d i s p o s i t i f  e n  b a n d e s  adjacen~tes.



En conclusion, si
deux dispositifs (microparct
être intéressants dans la rnc

a) une meilleure
effective des cultivars ;

les résultats se confirment, les
lies et DITER "amélioré") semblent
sure, ils permettent de révéler :

representativité  de la résistance

b) une meilleure
niveaux de résistance.

récis on dans les estimations des

Ce pouvoir de résc
de révéler une certaine rés
seraient "condamnes" dans
adjacentes.

ution plus élevé permet, notamment
stance chez certains cultivars qui.
n dispositif classique en bandes

1.4.3 - Etude dd--~

L'objectif de cet
variabilite  physiologique dE
au Sénégal.

,xariabilite  du mildiou

essai est de voir s'il y a une
1s l'espece Sclerospora graminicol-

44 entrses proven,
l'Ouest et du Centre sont
pendant l'hivernage.

n-t de plusieurs pays d'Afrique dcx
installées à Bambey et à Nioro

Le dispositif est en blocs complétement  randomisés
avec deux répétitions. L'an lyse  a porté sur l'incidence et la
sévérité de la maladie sur ! 2s entrées.

Les rksultats son1
- il Y a des di

entre les incidences et le
variétés et les localités ;

- aussi une tr2s
et localit.6.

les suivants :
'ferences  hautement significatives
sci;vérités  de la maladie pour Jeu;

ortement interact ion entre variét6

Des isolats prélE
sur différentes variétés vc
gamme plus large de variéti
différentielles.

rés dans differentes  localités et
tt Gtre  utilis&s pour inoculer une
; pour voir s'il y a des réactions

17
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I.4.4 - Criblage  du matériel de sélection p o u r  1%

résistance au mildiou

L'objectif de cet

1

essai est de déterminer le niveau

de résistance au mildiou du matériel de sélection p0u.r

éventuellement identifier d s sources de résistance utilisables

dans les schémas de sélecti n.

L'essai est

croisements F3 ,  F4

rendement.

de 309 entrées composées des

améliorées en test de

Le dispositif est sans répétition avec une ligne par

numéro. A maturité, tion de sévérité du mildiou a été

faite à l'aide de 1' de rotation de 1'ICRISAT  (1 à 5).
Les entrées ont été s en six classes définies comme
suit :

- variétés s (note de sévérité = 0)

sistantes (0,l I S I 5)

tes (5,l 5 S I 10)

es (10,l  5 S 5 25)

s (25,l I s 5 50)

sibles (S > 50)

Dans cet essai la plupart du matériel s'est

avéré indemne, résistant u tolérant. Ce qui dénoterait une

bonne présence de gène(s) u/et mécanismes de résistance dans

ce type de matériel. compte tenu des conditions très

difficiles de criblage prévalu durant l'hivernage

(attaque de larves, cond'tions

pluies rares et tardives

modulée. i

du sol peu satisfaisantes,

etc.), cette conclusion doit être

1.4.5 - Suivi dum ildiou dans les essais en milieu

gaysan l

L'objectif les essais d'itinéraires

technique de l'opération gro-mil pour voir l'influence des

nouvelles techniques par la recherche sur la
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dynamique des épidémies du mlildiou.

Pour les sites et les variétés testées, il faut se

référer à la partie Agronomie de ce rapport.

L'analyse multifac orielle a porté sur l'incidence du

mildiou.
Les résultats montrent que : t

1") il y a des différences significatives entre les

incidences pour les variables localités, techniques, variétés

et de leur interactions.

2”) selon les

t

ncidences  o n peut diviser les

localités en 4 groupes :

GR 1 : Ndoffane, Bief ior 1 et Dioffior III Ilère  place)

GR II : Ndimb Taba et

i

ioffior II (2ème  place?

GR III : Ndimb Birane (3ème place)

GR IV : Ngalagne (4èm place)

3") En fonction d s traitements, on peut révéler 3

groupes : e

ler groupe : Traitemen 1 (lère  place)

2ème groupe : Traiteme  ts 4 et 2 (2ème place)

3ème groupe : ETraiteme  t 3 (3ème  place).

II - PARTICIPATION A DES SEdINAIRES,  COLLOQUES, ATELIERS,
MISSION D'APPUI

II.1 - Malherbologie  1

- 18-19 Mars 1991 à la réunion annuelle

des chercheurs en défense cultures vivrières au Burkina

Faso.

- 20-22 Mars au colloque profil

pertes sur le mil au Burkin

- 7-8 Octobre aux journées des

champs organisées par



- 9-12 Octobre 1
les stratégies de lutte
1'ICRISAT  WASIP/MALI à Bama

II.2 - Sélection

. Atelier ROCAFRI
25 Janvier 1991

. Mission d'appl
INTSORMIL du 18

II.5 - Phytopatholo&
. Atelier nationa
23 au 25 Janvier

, Réunion annuel1
les pertes du m.
au 23 Mars 1991

. Réunions du Con~
ROCAFREMIL à Ni&

. Séminaire ISRA-
à Bambey, Senég&

* Conférence Inte
au Corpus Chris
Juillet 1991 ;

. Visite du Labor
Claffin à Manha,
1991 ;

. Mission INSAH
visite des ess;
sorgho et niébé
1991 ;

. Missions d'app,
phytopathologist
02 au 09 Octobre

* Réunion du
Ouagadougou, BUI

. Mission d'appl
coordonnateur I?
11, du 18 au 27

91 participation à la réunion sur
contre les plantes parasites à

0 .

'1 tenu à Bambey, Sénégal du 23 au

du Pr. ANDREWS D. sé
u 27 Novembre 1991.

lectioneur

L+

.

l e

il
I

Ii
nn
U

1.1

du ROCAFREMI à Bambey, Sénégal du

de l'UCTR/PV-CILSS  et Atelier sur
_ à Ouagadougou, Birkina Faso du 18

té Directeur et Atelier Régional du
ey, Niger du 11 au 24 Avril 1991 ;
SAID  sur les Ressources Naturelles
du 21 au 23 Mai 1991 ;

nationale sur le mil et le sorgho,
i, Texas A & M, USA, du 08 au 13

toire de Pathologie Végétale du Dr.
;an, KSV, USA, du 13 au 20 Juillet

fj

vec le Coordonnateur Régional pour
ts du Projet Régional mil, maïs,
au Sénégal du 03 au 10 Septembre

i au Sénégal du Dr. LARRY CLAFFLN
> dans le cadre du Projet SAR II du
1991 ;
omité Directeur du ROCAFREMI à
:ina Faso, du 21 au 25 Octobre 1993.;
_ au Sénégal du Pr. ANDREWS D.,
'SORMIL, dans le cadre du Projet SAR
ovembre 1991.



II.4 - Agronomie
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- Atelier
Agronomique en milieu
22 Février 1990 ;

- Séminaire
l'Ouest. Ibadan

- Réunion du
l'évaluation et
vérification de
vivrières. Ouagadougou,

programmation de la recherche
Ouagadougou (Burkina Faso), 19 au

de l'Afrique de l'Est et de
21 Janvier 1991 :

Technique pour
OUA/CSTR SAFGRAD sur

productions des cultures
31 Mai 1991.

III - &4PPORTS  PUBLICATIONS 1

IlI.1  - Phytopathologie

. Rapport de mission sur la Conférence Internationale
sur le mil et sorgho et visite de laboratoire au KSLJ
du 08 au 20 Juillet 1991 ;

. Activités de recherche pendant la campagne 1991,
rapport publié à la réunion annuelle de l'UCTR/PV  à
Ouagadougou du 18 au 23 Mars 1991 ;

. Rapport de syntk.&se des activités de recherche en
pathologie du mil pendant la campagne 1991 ;

. Rapport de syntlèse des activités de recherche du
Prog-mil pendant la campagne 1991 ;

. Animation scientifique sur le thème : Utilisation
d'un diallèle bour analyser la nature de la
résistance du mil au Sclérospora graminicola.

III.2 - Sélection l

. Rapport 1990
. Rapport de 1990
. Rapport de C/S 1991.
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III.3 - Malherbologie 1

. Rapport analytique 1990

. eRapport de synth'.se 1990.

III.4 - Agronomie

- Rapport d'activi

:

és du Projet SAFGRAD en 1990

- Rapport d'activités 1990 du service Agronomie-mil

- Rapport de synth.se des activités 1990.

IV - PJYRMATION,  ENCADREMENT bT ANIMATION SCIENTIFIQUE

:I'V.  1 - Malherbologie

Avril 1991 : ion d'élèves ingénieurs 5eme  année

de 1'ENSA (INDR)

Sujet : matériel d pulvérisation des produits phyto-

sanitair s au CNRA de Bambey

- ilout 1991 : formation de dix statigiaires malgaches

ESODEYA-C T4D de Peut.

Sujet : les adventices tropicales

<i

associées À 1. il

culture e l'arachide = identification et

méthodes de lutte.

- Décembre 1991 : formation d'éleves de 3ème année de

1'ENCR à 1'ENCR.

Sujet : adventices et facteurs ecologi-

c

le 12 Juillet 1991 à Bambey,

: Bilan des recherches sur les



1XV.2 - Phytopatholodi.

. Utilisation d'u diallele pour analyser la nature

de la résistance du mil au Sclerospora graminicola. Animation

scientifique au CNRA de Bam le 24 Mai 1991.

, Preparation  de à 1'ENSAH - Montpellier avec

La collaboration de 1'ORSTO - Montpellier sur le theme : Bio-

logie et epidémiologie (Sclerospora

graminicola). Consequence fondamentales (relation hote-

parasite) et pratiques

IV.3 - Agronomie l
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. Animation scie tifique sur le thème : Bilan des

recherches sur les culture

-i

associées. Juin 1991 au CNRA de

Bambey.


